
Responsabilité de l'astrologue et déontologie

Il est toujours délicat pour un astrologue de traiter un aspect
particulièrement dissonant dans le cadre d'une consultation, a fortiori
lorsque le consultant ne semble pas prêt à entendre certaines choses le
concernant. Personnellement, dès le début de l'entretien je teste les
réactions du consultant en effectuant un "petit tour des énergies
planétaires" de sa Carte du ciel, en précisant qu'il peut intervenir s'il
souhaite creuser tel ou tel point. Je commence toujours pas mettre en
relief les forces et les atouts de son thème, puis j'oriente mon analyse sur
les aspects dissonants. Si je constate que le consultant a déjà effectué
certaines prises de conscience sur les faiblesses de son thème je pousse
un peu plus loin, et ce jusqu'à l'aspect particulièrement dissonant. A ce
stade, j'utilise les bases de la psychologie pour relier les planètes aux
schémas parentaux ou comportementaux. S'il s'agit d'une Lune
particulièrement dissonante, par exemple, je prends des gants pour
aborder la relation affective à sa mère. Si la personne confirme, je pousse
plus loin pour aborder le problème de fond. Si je sens une réticence, je
n'insiste pas. Cela signifie qu'elle n'est pas prête. Mais je ne la laisse pas
sur sa faim et je m'arrange pour lui donner quelques conseils à
appliquer dans l’immédiat.

De toute façon, il ne faut pas s'illusionner: le plus souvent la personne
n'en fait qu'à sa tête. Quand bien même celle-ci repart pleine de bonnes
résolutions et de courage, rien ne certifie qu'elle appliquera les conseils
de l'astrologue, sauf s'il y a un suivi. Et ce suivi dépend des capacités de
l'astrologue car, dans le cas d'aspects particulièrement dissonants, il se
doit d'orienter la personne vers un spécialiste. Selon la planète en
question et les transits qui l'affectent, il peut alors lui conseiller qui un
médecin, qui un psychothérapeute, qui un ostéopathe etc. Pour résumer,
tout astrologue doit faire preuve de tact lorsqu'il analyse une carte du
ciel. Toutefois, il ne doit pas hésiter à toucher les points sensibles du
thème. Car il s'agit alors d'un service rendu, d'un acte d'amour même,
afin que le consultant prenne conscience de sa problématique et trouve
une solution à ce qui le préoccupe.
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